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 ■Bussy-saint-GeorGes

Covid-19. shoppez en ligne à Bussy-saint-
Georges

Les marchés en ligne ont le vent en poupe. 
La ville de Bussy-Saint-Georges, via la Maison 
de l’Économie et de l’Emploi, s’est elle aussi 
dotée d’un site pour ses commerces. Mis en 
ligne lundi 23 novembre, il a déjà reçu plus 
de 5 000 visites.

Commandes et livraisons
Pour vous connecter, l’adresse est la 

suivante  : www.mescommerces77.fr. Un 
flash code sur les affiches collées un peu 
partout chez les commerçants permet d’y 
accéder facilement sur mobile. Si vous 
n’avez pas internet, vous pouvez contacter 
le 06 49 34 44 41.

Sur ce site internet, les habitants peuvent 
contacter leurs commerçants, prendre ren-
dez-vous pour retirer leurs produits en 
magasins ou se faire livrer à domicile. Cette 
option est en revanche payante : elle coûte 
5 €, quelle que soit la quantité de la com-
mande. Soixante commerçants participent 
à l’opération.

un site créé bénévolement
Le service est gratuit pour les commer-

çants et n’a rien coûté à la ville puisqu’il a été 
réalisé bénévolement par Florian Dubreuil, 
créateur de la société Accpe, qui a pris à sa 
charge les frais d’hébergement.

« L’idée était de proposer une vitrine 
en ligne, surtout pendant le confine-

ment », explique l’entrepreneur qui ac-
compagne les entreprises de A à Z et qui a 
récemment développé un accompagnement 
en communication.

L’avantage de ce site selon lui, c’est 
l’adaptabilité : « On n’est pas sur Face-
book, pas besoin d’avoir un compte, tout 
le monde peut y accéder. Et on peut envi-
sager d’autres développements. Comme 
de l’achat en ligne directement », pour-
suit Florian Dubreuil.

La clientèle de demain
S’il entend que les commerçants de proxi-

mité aiment le contact client, ce type de 
site est selon lui indispensable : « Cela leur 
donne une visibilité auprès des clients de 
demain qui aiment pouvoir savoir avant 
de s’y rendre, ce qu’ils peuvent trouver 
en boutique », avance-t-il en soulignant 
que la Région a mis en place une aide à 
la création de site internet qui peut aller 
jusqu’à 1 500 €.

Pour l’heure, le site restera donc en ligne 
autant de temps que nécessaire et s’il conti-
nue à bien fonctionner, il pourrait se péren-
niser, espère Florian Dubreuil.

J.G.

Bussy-Saint-Georges a développé un site de shopping, mescommerces77

Le siam, CéLéBrité de La reCherChe 

sur Le Covid dans Les eaux usées
Le Syndicat Intercommunal 

d’Assainissement de Marne 
la Vallée (Siam) est en passe 
de devenir une vraie célébrité. 
« Nous avons beaucoup de 
demandes de journalistes », 
confie Jean-Michel Moskovoy, 
directeur général des services 
du Siam. Le projet de recherche 
Obépine (Observatoire Épi-
démiologique dans les Eaux 
usées) auquel le syndicat a 
été l’un des premiers à parti-
ciper suscite de plus en plus 
d’attention.

Première station 
partenaire

«  Au début, personne 
ne voyait l’intérêt. On 
voulait aider, on y a cru et 
aujourd’hui, les possibilités 
sont multiples », se réjouit 
Jean-Michel Moskovoy. Depuis, 
pour avoir été pionnier et en-
thousiaste, le Siam est un peu 
devenu la station d’épuration 
ambassadrice du projet. D’où 
les journalistes.

Nous vous en parlions en 
septembre : dès le début de la 
crise sanitaire, le Siam a accep-
té de participer aux recherches 
menées par le laboratoire Eaux 
de Paris. La procédure est com-
plexe, mais elle peut être résu-
mée simplement : les scienti-
fiques peuvent pister le Covid 
dans les eaux usées. Grâce aux 
prélèvements envoyés par les 

stations d’épuration, ils déter-
minent la charge virale, c’est-à-
dire la circulation du virus, sur 
une population donnée.

Ces résultats sont d’autant 
plus intéressants qu’ils per-
mettent d’avoir de l’avance 
sur le Covid-19  : il apparaît 
dans les selles avant même 
qu’une personne déclare des 
symptômes.

nouvel objectif : 
600 stations

« L’État avait donné un 
objectif de 150  stations 
partenaires, ils veulent au-
jourd’hui aller jusqu’à 600 », 
explique le directeur général 
des services. Le Gouvernement 
s’intéresse en effet de près à 
ces recherches qui pourraient 
par exemple permettre de réa-
liser des dépistages ciblés, dans 
un Ehpad par exemple, sim-
plement en étudiant les eaux 
usées. Un budget de 3 millions 
d’euros a été débloqué.

Pister les virus dans les eaux 

usées ouvre la voie à une 

meilleure prévention. 

 ■saint-thiBauLt-des-viGnes

méthanisation. L’usine du siam 
devrait rapporter 2 millions par an

D’ici 2023, le Syndicat Intercommunal 
d’Assainissement de Marne la Vallée( Siam) 
sera équipé d’un centre de méthanisation. 
Il permettra de transformer les boues issues 
du traitement des eaux usées en biogaz, 
autrement dit, en énergie.

Samedi 28  novembre, le permis de 
construire de cette future usine de métha-
nisation a été signé entre la commune de 
Saint-Thibault-des-Vignes et le syndicat. « Ce 
projet va dans le sens de l’histoire, c’est 
un atout incontestable pour notre terri-
toire », se félicite le maire, Sinclair Vouriot. 
« Nous allons créer de l’énergie à partir 
d’un déchet », s’enthousiasme Jean-Michel 
Moskovoy, directeur général des services 
du Siam. « C’est un projet essentiel pour 
le territoire. Le développement d’éner-
gies vertes est capital, c’est pour cela 
que l’agglomération soutient ce projet 
et souhaite l’inscrire dans un Contrat 
de relance et de transition écologique 
(CRTE) », ajoute Marne et Gondoire.

Les travaux dans un an
La signature du permis est une première 

étape. Il en reste d’autres. L’enquête pu-
blique va être prochainement lancée avec 
la consultation des partenaires associés. La 
Saur, choisie pour exploiter le site, doit en-
core en obtenir l’autorisation d’exploitation.

« Ce sont des procédures longues, les 
dossiers sont très détaillés, très enca-
drés », explique Jean-Michel Moskovoy. 
Jeudi 10 décembre, se déroulait par exemple 
la commission de sécurité. « La sécurisa-
tion du site est un point important. Elle 
concerne à la fois le trajet des camions, 
nous en avons peu car tout est sur site, la 
gestion des odeurs, l’insertion du biogaz 
dans les réseaux… mais aussi les poten-
tiels actes malveillants », détaille-t-il.

« Si tout se passe bien, les travaux 
devraient pouvoir commencer dans un 
an. Avec deux ans de travaux pour une 
livraison en 2023 », espère Sinclair Vouriot.

20 millions d’euros 

d’investissement

Au total, le projet devrait coûter entre 18 
et 20 millions d’euros. 

Le Siam, qui porte les finances du projet, 
travaille à obtenir un maximum de subven-
tions auprès de la Région et de l’Ademe : 
«  Ce qui nous ouvrirait la porte sur 
l’Europe  », souligne Jean-Michel Mos-
kovoy. « Mais nous avons fait tous nos 
calculs sans inclure les subventions 
pour éviter les mauvaises surprises ». 

de quoi chauffer 
4 000 logements

Un projet cher mais qui devrait vite être 
rentable selon les prévisions du Syndicat 
d’assainissement. Le biogaz produit grâce 
aux déchets de la station d’épuration sera 
vendu à GRDF ou tout autre distributeur. 
L’usine de méthanisation produira de quoi 
chauffer près de 4 000 logements. De quoi 
générer 2 millions de revenus chaque année, 
budgète le Siam. « Cette ressource supplé-
mentaire nous permettra de maintenir 
nos tarifs d’assainissement, une bonne 
nouvelle pour les habitants », souligne le 
directeur général des services.

Ce projet s’inscrit dans le cadre du contrat 
de transition écologique (CTE) signé entre 
la communauté d’agglomération Marne et 
Gondoire et la ministre de la Transition éco-
logique et solidaire Emmanuelle Wargon en 
février 2020.

Julia Gualtieri

Jacques Delporte, le président du Siam, et le maire de Saint-Thibault-des-Vignes.  

La mairie vient de signer le permis de construire. 
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Réouverture. La ludothèque a rouvert ses portes. Compte tenu de 
l’espace, l’accès est limité à 10 personnes (personnel inclus) et sur 
réservation uniquement, par téléphone au 01 87 94 77 85 ou par 
mail : ludotheque@bussy-saint-georges.fr.

 ■damPmart
Vigilance. La mairie alerte les habitants. À l’approche des fêtes, des 
individus n’hésitent pas à se faire passer pour des éboueurs afin de 
vendre des calendriers aux habitants, en faisant du porte-à-porte. Si 
des démarcheurs passent chez vous, la municipalité vous conseille de 
demander une carte professionnelle, de ne laisser personne entrer au 
sein de votre domicile et de prévenir la Police municipale de Dampmart 
au 01 64 30 59 73 ou de composer le 17 (numéro d’appel d’urgence 
police).

Food-truck. Durant les fêtes de fin d’années, certains food-trucks ne 
pourront exceptionnellement être présents comme chaque semaine 
sur la place de l’Église. Seuls Biotiful Crep’s sera présent les mardis 
sera présent le 29 décembre et Pizza Jo les samedis 26 décembre et 
le 2 janvier.

 ■thoriGny-sur-marne
Travaux. La première phase des travaux rue Gambetta est terminée. La 
rue est rouverte depuis le 16 décembre. Cette zone devient une «zone 
de rencontre» sur laquelle les piétons et cyclistes sont prioritaires sur 
les voitures. La vitesse est limitée à 20 km/h. Le mobilier urbain sera 
installé en janvier, puis les aménagements paysagers suivront, dès que 
ce sera la saison idéale. Les marquages seront terminés ultérieurement 
pour laisser l’enrobé reposer.




